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l compétente-dont les frais, relativement
nete iodérables, seraient payés par le gouver-

é Si l'une de ces deux gandes villes
rait ne telle institution, le Canada grandi-

resterait te sous le rapport artistique et 1ie
1Er pas longtemps inférieur aux pays de
reco penon plus qu'aux Etats-Unis. S'ils y
er n, raient plus d'encouragement, les artistes
fent'1ns Et américains se rendraient plus sou-
iqeuau Canada : or, entendre de la bonne mu-
luey d len exécutée, est aussi un puissant
tisji e s Instruire et de développer le goût ar-
plIs9 A Détroit, nous sommes beaucoup
pag iorises sous ce rapport ; car, aucune com-
Vill en renom ne manque de visiter cette
Je d itnlis que fort peu se rendent au Canada.

lt Idire en, toute justice-et les preuves en1a evIdentes-qu'ici on reconnait l'artiste, on
eipréce et on le traite en artiste.

q' Mazurette exprime ensuite le regret
de professeurs de musique se

til lt Si peu au courant de la littéra-

de nSicale, et négligent de recevoir et

raient des p)ublications qui les renseigle-

ent Ur les progris et le perfectionne-
en.le l'art musical et rendraient leur
e 1neMent plus fructueux. Il parle
c1 e de la critique, blm ant également

q l1 approuvent tout et ceux devant
personne ne trouve grâce.

p Dioment oit M. Ferry propose en
se e des réformes si radicales dans l'en-
10 ent, il est bon le faire connaître la

sjet

do nqI 1875, l'Etat seul pouvait en France
alibe ensei gnement supérieur. Tandis que
ourî' ,elistait pour l'enseignement primaire,

tpi seneent secondaire, l'enseignement
erlité ne pouvait être distribué que par l'U-
S éetait un ionopole, un privilége.Estre ée nationale, sur la motion de l'il-

p Mgr Dtupanloup, décréta l'enseignement
i flu La chose n'alla point sans peine, et

l toutela conviction, toute lardeur, touteréi ae <éloquence du prélat pour vainre les
kr la ds OPosées. Toutefois, il fut décidé,
raient il 12 juillet 1875, qte les grado.s se-

onférés aux élèves des facultés libres,
jtie jury mixte, c'est-à-dite composé en

les él, sprofesseu s de I'établissement dont
Q'é, e Ibisaiet l'examen.

Iat i , assurément, une garantie très-sufli-
Oré r'tat, puisque son contrôle était as-Par la ,

i, présenc. de ses maîtres à lui, maitrs
ajorit .s .a loi, devaient toujours forier la

lalg , jury.
ibgrté Cette~précaution, les adversaires de la

relt e enseignmen tréclamaient Pour l'Etat
èree it de conférer les grades. Une pre-

nt - ative fut faite dans ce dessein par M.
90s. lgtonalors niinistre le l'instruction pti-

s1877 asoit projet de loi,nmodifiant la loi
0siégsur ce point, fut repoussé par le Sntg lit encore une majorité conservatrie,.

ett'rlllou était encore de ce monde, et le
reurdtouva pour défendre sa chère foi toute

als .e jeunesse. Ce fut le chant dut cgne.
lé' etninllent éê-qute ne fut plus éloq~nent,

Ig 19que que dans ce plaidoyer pro do'no.
latr.iePaliloulp n'est plus ; la majorité con-

bc. Snata fait place à une majoriré
erai e, M. Jules Ferry, n'ayant plus rien

r a déposé un projet de loi supprimant" oétxtes et donnant à l'Etat seul le droit
Ca utrer les grades.

au projet de loi portera un grand préju-
gera à vrsités catholiques, parce qu'il lestelt. ettre leur enseignement à l'unissond lEtat.

jet d Ferry a présenté en mêne tempsun
r 1 sur la composition du conseil supé-

t aie tilstruction publique. Dans le conseil,4ta de lag re des évêques et des représeti-
rielon réformée. Ces membres sont

' 5 pplus ele conseil supérieur ne se compo-__ a que de laïques.

nl1 Rouge, 581, rue Sainte-Cathe-
Re É ION SANs PRÉCÉDENT DANS LE

est onvertt D-'OUVEAUTÉS.-Notre magasin
lets d'acque depuis quelques mois, et des

e. C'esteurs l'encombrent déjà tous leser1 vraimes ent plus que nous osions es-
tre oils nlous faisons toujours un devoir

e .. tques et sans exagér'ation dans l'au-
heaàe os mtarchanidises, ne descendanît ja-

Ce prystème vulgai~re et trompeur d'an-
foit evalsuant des marchandises qui n'ont au-

laue re appreciable. Nous savons, toute'-
11 ro itpPubhie est trop intelligent piour s'en
tie~ asu$f r par ces réclames nien songères.
Siape. dans 1,de dire que notre gratmde expé-
lî,rit achat des stocks nous donne une

aeht~ indéniable sur qui que ce soit pourta vente de marchandises qui nte sontllo assées pour la nouveauté et le goût.
I e à a0 0  nos Tweeds et nos Etoffes à

N omiso de 2½ pour cent seule-

Set é0 coupons nos Draps et Tweeds
t5an on8 les Pa trous de Robes et de

doi 5
1Par-dessu le marché !La haute répu-
eteienotre maison jouît déjà pour les

ttré . a. d e deuil n'a pas de précédent à
laae n recevons tous les jours des
v5e nté de flatteurs quant à la qualité et à
eo 1 44, oe Marchandie dedeuil que nous

b. 
1

crelXtne toutes les Dames peuivent s'en
nous honorant d'une visite. L.

r.r 0t &CIE., Propriétaires ; J. N. AR-

UN REMEDE POUR LA CONSOMPTION

Un vieux médecin, retiré de sa profession, ayant
reçu d'un missionnaire des Indes Orientales la
formule d'un simple remède végétal pour la
guérison prompte et permanente de la Consomp-
tion, de la Bronchite, du Catarrhe, de l'Asthme
et de toutes les maladies d la Gorge et des Pou-
mons, lequel est aussi une remède positif et ra-
dical pour la faiblesse des Nerfs et pour tous les
maux nerveux, après avoir eu la preuve de ses
merveilleuses vertus curatives dans les milliers
de cas, croit de son devoir de le faire connaître
à l'humanité souffrante. Aniné par ce motif et
lua désir d'alléger les souffrances humaines, j'en-
verrai gratis cette recette à tous ceux qui la dé-
sireront, avec des directions complètes pour la
préparation et l'usage du remède, en français,
allemand ou anglais. Cette recette sera envoyée
par la malle en adressant avec un timbre de
poste et nommant ce papier : W. W. SIIEAt,
149 Powers' Blo:k, Rochester, N.-Y.

AVIS SPECIAL

A tous ceux qui souffrent des erreurs et des
indiscrétions de la jeunesse, de la faiblesse ner-
veuse, de décrépitude et de perte de vitalité,
j'enverrai, gratis, une recette qui les guérira. Ce
grand remède a été découvert par un mission-
naire dans l'Amérique du Sud. Envoyez votre
adresse au RÉv. JOsEPH T. INMAN, Station D,
Ne"- York.

-Le monde élégant a constaté avec plaisir que
M. Cédras, le chapelier bien connu, avait, pour
répondre aux sollicitations de ses nombreux
amis, ouvert un magasin au No. 628, rue Ste.-
Catherine. Les chapeaux confectionnés par
M. Cédras se sont acquis une réputation quasi-
universelle pour l'élégance et la bonne qualité.
Le public acheteur est certain qu'on ne lui ven-
dra que des articles d'une qualité supérieure,
car tous les chapeaux offerts en vente sortent
de ses ateliers, No. 36, rue Lemoine.

Il nous fait plaisir d'apprendre à nos aimables
lectrices, que MADAME P. BENOîT vient d'ou-
vrir, au No. 824, rue Ste-Catherine (près de la
rue St-Denis), un magasin de marchandises de
modes et de fantaisie, où elle tiendra toujours
en mains un assortiment des plus variés d'ar-
ticles de goût et de toilette, tels que rubans,
frillings, braids, collets et poignets pour dames,
garnitures pour chapeaux, plumes, tleurs, etc.,
spécialité pour ouvragesen laine de Berlin. Ma-
dame Benoit se chargera, comme par le passé, de
la confection des rones, chapeaux, manteaux,
etc., dans lesquels elle a une grande expérience,
et ses prix seront des plus réduits.

LE JEU DE DAMES

Adresser toutes les communications concernanf ce dé-
parten.ent à M. J.-E. TOUiIANGEAu, bureau de L'Opi-
nion Publique, Montréal.

PROBLÈME No.1611

Composé par M. F. BLACK, Montréal.

NOIRs.

MZI lut 0104 N a ProbUm1 N1A

Les lncs joue nnt es aNnt.

de de
65 60 M4 52
70 46 40 17
53 5 314 45

5 64 42 53
e4 31 et gagnent.

Solutons jstes 'du Problè e No. 159

Montréal:-N. Chartier, J. Boyte. P. Décareau, J.-L.
Chartier, F. T., et J.-O. 'T.

Nurtht Brookfield, Mass.--D. Pauzé.
SaintHyacinthe :-- MM. F. Chuarboinneau et Joseph

Pouîliot;
Québee :-N. Langlois, J. Lemieux.

A utrce soltion duprobèes No. 158

Nor'h Brookfield, Mass :-D. Pauzé.
Dans le problème No. t59 il faut un pion noir au lieu

d'une Dame.

AVIS

Les abonnés de I'Opinion Publique qui désire-
raient faire relier leurs volumes d'une matièri
élégante et solide, et à bon narché, teronît hieu
de s'adresser au bureau d pe journal, 5 et 7, rue
Bleury.

MM. Narcisse Beaudry et frère, Bijoutiers et
Horlogers, annoncent à leurs pratiques et au
public en général qu'ils ont en magasin un assor-
timent de MONTREs en or et en argent, ainsi que
(les Bijoux tant importés que de leur fabrique.
MM. Beaudry et frère font aussi la dorure et ar-
genture, ainsi que la fabrication et réparation
d'ornements d'églises. Nous croyons devoir
faire remarquer au public que ces deux mes-
sieurs sont tous deux ouvriers et surveillent,
chacun dans son département, l'ex cution des
ouvrages faits.
NARCISSE BEAUDRY, EDOAin E. BFArIIY,

BijoÙtier pratique. Horloger pratique.

Nouvelle maison.-Maison nationale.--
MM. MATHIEU & GAGNON viennent d'ou-
vrir, at No. 105, rue Notre-1)ame, tni magasin
de marchandises sèches et de nouveautés que
nous recommandons au pulic. On trouvera dans
cette maison tout ce que l'acheteur peut désirr,
la qualité des marchandises et le bon tmarché.
Ces messieurs possèdent, quoique jeunes, beau-
coup d'expérience des affaires. Leur assortiment
de marchandises est des plus variés, et dénote
chez eux beaucoup (le goût et d'intelligence.

LES ECHECS

MONTRrA, 24 avril 1879.

Adresser toutes les communications relatives à cette
partie du journal. à M-0. -TiREMPE, No. i98, rue saini-
Bonaventure, Montréal.

AUX CORltESl'ONDANrS

Solutions justes du problème No. 155: MM. .1. W.
Shaw, S. Lafrenaie, J. Gauthier. Il. Paradis, Montréal ;
N. P., Sorel; Z. Delaunais. V. R. Gagnon. Québec : L.
0. P.. Sherbrooke.

M. J. M., Québec.-Lettre et problèmes reçus. Merci
pour le tout.

Solution de l'énigme No. 2
MM. J. W. Shaw et Z. Delaunais nous ont envoyé la

solution juste de cette énigmie. 'lacez les huit Fous dans
l'ordre suivant : (Blancs) 4e, 5e et fie C D; :3e, 4e, 5e,
6e et 7e F R. Aussi: 4e et 5e C D; 4e et 5e D ; 4e et 5e
F R; 4e et 5e T R. Et plusieurs autres variations.

PROiiLÎ-ME No. 157.

Composé par 31. A. P. BARNEs, New-York.

Noirs.

'IMA

/

Blanc%.
Les Blancs Jouent et font échec et mat en 3 coups.

Solution du Problème No. 15
Blancs.

1 D 1er T R
2 T pr T, échec
3 T pr T, échec et mat.

(A)

2 D pr D, échec
3 D 6e R, échec et mat.

(B)

2 T pr T,,échec
3 T pr D ou T, échec et mat.

Noirs.

1) pr D (A)
2 T couvre

1 R 4e R(B,
2 R 3e F

1 D ot T, 6e F
2 ' ou T, couvre

69ème PARTIE

TOURNOI D'ÉCHECS CANADIEN PAR CORRES-
lPOlNDANCE.

Jouée par correspondan'e entre M. J. Clawsin, de St-
Jean, N..B., et M. M.-J. Mturphy, de Quéhec.

Partie Viennoise.
Blancs.

M. CLAwSoN.

1P4e R
2 C 3e F D
3 P 4e F R
4 P4eD
5 R 2e R
6 C Se 1D (b)
7 C 3e F R
SF pr P
9 F 3e C (d)

10 C 3e R
Il R 2e F
12 C pr F
13 C 4e T
14 R 3e R (f)
15 P 5e R (g)
16 P Se D
,R2e R

18 R ler R
19 F 2e R (i)
2 T ler F R
21 D 3e D
22 D pr C
23 R ler D
24 F 4e F D (k)
25 D 5 F, échet,
' t e 1 ,
27 R3e C 
28 D pr PR

eent maton dix coups (a).

Noirs.
M. MUi.arty.

1 P4e R
2 C 3e F D
3 P pr P
4 D Se T R, échec
5 P 3e D (a)
ti F %e C R, échec
7 Roquent
8 P 3e F R (c)
9 1) 3e T

10 T ler R
Il P 4e F R (e)
12 P pr C
13 D 3e F, échec
14 D 3e R
15 P prP
1fi F 4e F D, échec
17 D .30 T (h)
18 D 6e R, échec
19 C 5e D
20 C 2e R
21 C pr P F, échec (j)
22 F5e C, échec
"3 T ler D
24 C pr P (1)
25 R ler C
26 D 7e D, échec
27 F 6e T (m)
28 Les Noir 8mnnon-
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NOTES-PAR A. P. BARNES, New-York.

(a) P 4e D est considéré comme le plus fort coup,
quoique celui du texte n'entraîne pas de désavantages

(b) C 3e F R est le coup usuel à ce point.

(c) Sans attrait et donnant à comprendre qu'ils n'ont
pas d'object particulier en vue. Si l'idée est de rer.t'or'er
la position'à 4e R, l'on peut remarquer que la position
des Blancs n'est pas de nature à leur permettre d'enf.'
cer leur centre. En un mot, la partie des Noirs paraît
gênée. Peut-être que P 4e C R aurait été bon.

(d) Mais cela n'est certainement pas calculé pour aug-
menter les avantaees qu'ils pensent avoir. Soit C : R,
R 3e R on ' :e C R serait mieux que ce coup qui donne
à la D noire une position formidable à 3e T

<e) En refusant de garner un pion. les Noirs ont,
sans aucun doute. bien cai'ulé les suites ; mais si les
Blancs avaient changé leur 15e mouvement, j'ai des
doutes si la ligne de conduite suivie atrait donné autant.

(f) R 1er. Il est facile à voir que ce coup entraîne la
rmine.

(g) Ce coup est déastuusreux. Ils auraient dû jouer F
3e 1), et alors, silles Blancs jouaient C :e F R, le P du
R atrait pu avancer avec heauco<up plus d'effet. Les
Noirs paraissent avoir maintenant une partie gagnée-

(h) Peut-être que les lilans n'ont pias remarqué la
force de ce beau coup.

(i) Les aonséquences de D 2e R sont plus faciles à
voir, mais ne sont pas aussi décisives. Si D2e R, je sup-
pose que les Noirs répondraient le même, C 5e D.

(j) Un très'heau coup et tout à fait approprié.

(k) Le seul mouvement pouvant prolonger un peu la
partie.

(1) Assez bien. Mais M. Clawson a fait remarquer à
la fin de la partie que '' pr P était mieux, vu que cela
conduit plus tôt au mat.

(m) Encore un autre beau coup.

(n) Finissant dignemer.t une partie excellemment joué
L'habileté montrée par M. Murphy depuis son 10e coup
est d'un ordre supérieur.

MAT EN DIX COUPS

R 2e F
R 1er C (ABC)
R ler F

D 3e F
R joue
D interpose

R 2e D
R ler D

D 3e F
R ler ou 2e F
R joue

R ler D
R joue

3o91

304

32 

) 5e C, écher
1) pr F, échec
D 6e D, échec
C 6e R. et mat en
6 coups.
C 6e R, échec
1> pr T. échec
Mat en 2 coups

3.) F 5e C, échec
31 C 6e R, mat.

31 C pr D, échec déc.
32 C 7e R, échec déc.
3:3 D 6e 1), mat.

30 C 6e R, échec déc.
3 1 D pr T, mat.

IPrix du Marché de Détail de Montréal

Montréal, 18 avril 1878.
FARINE $ c. $ c.

Farine de blé de la campagne, par 1001bs 0 00 à 0 00
Farine d'avoine....................... 0 00 à 0 50
Farine deblé-d'Inde....--------.. -...... 0 00 à 0 50
Sarrasin ....------.-----------------.. 1 25 à 1 50

GRAINS

Bl par minot.........--------.-.------. 0 80 à 0 90
Pois do -... -....................... 040 à 0 54
Orge do..........--........... 0 40 à 0 50
Avoine par 40 ibs.....................0 35 à 0 40
Sarrasin par minot.....................0 40 à 0 50
Mil do. ..................... 1 00 à 1 05
Lin do .......----------------- 1 60 à 1 80
Blé-d'Inde do----..----------. . 0 00 0 80

LÉGUMES
Pommes au baril..--..------..-----.--- 1 50 à 3 00
Patates au sac--.... « » .-----.--..---- 075 à 0 90
Fèves par minot.......................1 10 à 1 15
Oignons par tresse ..................... 004 A O 05

LAITERIE
Beurre frais A la livre.................. 025 à 0 30
Beurre salé o. ...... « ............. 010 à 0 15
Fromage à la livre................... 0 00 à 0 00

VOLAILLES
Dindes (vieux) au couple..............-. 2 00 à 2 25
Dindes (jeunes) do. ................ 1 40 à 1 60
Oies au couple....-. -----............... 1 50 A 1 75
Canards au couple--........-............ 0 50 à 0 60
Poules do ---.......-----...... 0 70 à 0 80
Poulets do-------.---.-----.--- 0 00 à 0 00

GIBIERS
Canards (sauvages) par couple......-..0 35 à 0 40

do noirs par couple-...........0---- 40 à 0 50
Pleuviers par douzaine.--.......----.-... 0 00 0 00
Bécasses au couple-....................--.0K) à 0 00
Pigeons domestiques au couple---....-... 0 15 à 0 20
Perdrix au couple ...................... .50 à 0 60
'Tourtes à la douzaine ................... 0 00 à 0 00

VIANDES
Boeuf à la livre ..............---.......... 004 à 0 05
Lard do .........--.------------- 009 à 00 10
Mouton do. ..........-............. 0 00 à 0 10
Agneau do........................ 0 00 à 0 10
Lard frais par 100 livres......-- .......--- 5 00 à 6 00
Boeuflpar 100 livres................-- 0 00 à 500
Lièvres -..........------.....------. 0 20 à 0 25

DIVERS
Sucre d'érable la livre-.--------..-... 0 08 à 0 10
Sirop d'érable au galon.................. 1 00 A 1 25
Miel à la livre.............0----------- O 12 0 15
oEufb frais à la douzaine .---------------- 014 à 0 16
Haddock à la livre.......-..--------.. 0 05 à 08
Saindoux par livre.-.........»....---.. 0 (8 à 0 12
Peauxà la livre...-............------.. 0 05 à 6 00

Marché aux Bestiaux
BSuf, Ire qualité, par 100 lbs.......... î 4 00 à $ 5 00
Bouf,2me qualité..-.............. 3 00 à 75
Vaches à lait............-------....... 26 00 à 36 o0
Vaches extra......................... 15300 à 25 00
Veaux, Ire qualité................. 6 00 à 8 00
Veaux, 2me qualité................... 4 00 à 5 00
Veaux, 3mequalité....................2 00 à 3 00
Moutons, Ire qualité-......---......-- 5 00 à 6 00
Moutons,2me qualité.................. 3 50 à 4 50
Agneaux, ire qualité.................. 3 00 à 3 50
Agneaux, 2me qualité................. .2 o à 2 70
Cochons, Ire qualité................. 0 00 à O 8
Corhoins,2me qualité................ o ou O

Foin, Ire qualité, par 100 bonies S 9 0 10 o
Foin, :< ne qualité...................... 7 00 à 8 00
Paille, tre qualiét........-....... .. 5 00 à 6 00
Paille. Jme qualité............-.. 3 50 à 4 00

Longpré & Dèavid
AVOCATS

No. 1, RUE SAINTE'-TIIERÈSE

MONTREA L.
L.-. DAVIwd
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